
 

Andrée Chaize était notre amie, la doyenne de notre association, celle qui, pour les plus jeunes 
d’entre nous, incarnait le grand bond des femmes de l’invisibilité à l’Histoire, de la protection sous 
tutelle à l’exigence de justice. 

Présidente de l’association des Femmes élues de la Loire qui a rejoint le réseau Elles aussi en 2010, 
était-elle en 1992, à la cofondation d’Elles aussi via la FACM (Fédération des associations de 
conseillères municipales et femmes élues), nous ne savons le dire, mais à coup sûr jusqu’à sa 
dissolution, elle aura été présidente de la Fédération d’associations de femmes élues. 

 

Andrée était habitée par l’idée que les femmes sont une force pour l’avenir de la démocratie, si elles 
savent à partir de leurs expériences et compétences personnelles, agréger ces morceaux d’histoires 
singulières en une force de transformation de leur situation dans tous les champs : profession, 
culture, éducation, santé. Pour cela, son arme absolue était l’accès à l’espace politique et l’exercice 
d’une autonomie, sans arrogance ni agressivité, avec ténacité donnant la preuve de sa légitimité par 
ses actions ou celles qu’elle entraînait.   

Européenne convaincue, elle déployait dans le champ de la démocratie locale une infatigable 
activité : éveil à la citoyenneté, éducation et formation civique de tous publics, articles dans le 
magazine « Commune passion » ou « Essor 42 » qui brassaient aussi bien les statistiques chiffrées 
des élections dans le département que les recommandations aux élues pour s’engager dans la 
campagne « Octobre rose », la lutte contre le sexisme, la diplomatie féministe ou la nomination de 
lieux publics par des noms de femmes. 

Toute notre gratitude va à Andrée, cette vieille dame généreuse, toujours élégante, toujours debout 
sûre de son droit et déterminée, que nous rêvions immortelle. 

Elles aussi, le 19 janvier 2021 

 



 

 


